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l'enfance de jésus, récits empruntés sans doute à une source plus an-
cienne, comnme eii témoigne leur style,.touit héraïque.

Il tes compléte encoire dan~s ces ricliis épisodes dont la viie-erranlte de
j ésuts a été semiée, pendant ianç période de quatre ou cinq mois, dujour
où il quitte la Galilée, n'ayant plus où reposjer sa tète jusqu'à soni entrée
triomphante à jérusalenm.

Les deux premiers Evangiles sont muets sur cette phase importante.
Il les enrichit encore dans son récit de la résurrection et dans celui de
l'Asce±nsion par lequel ii ouvre son livre des Actes.

Mais l'or.iginalité du travail de saint 1,uc est dans le lien chronio*o-
giqtte qu'il essaye d*établir les faits et surtout dans l'esprit qui pré.,ide
aux choix des faits.

Le lien cionologiqtte, bien. qu'imparfaitement renouté, nous permut
,cepenidan-t du fixer la date de la naissance de jésus, sotus Hérode,'.et
1 'inatîî iation de sont ministère galilécn,ài la quinzième année.de Tibsýre,
ce qui serait impilossible avec saint Matthieuî seul. 12t-sprit (lui l*anime,
on n "e saurait le caraciéiiser mieux qu'un l'appelant l'esprit même de

*Au moment où saint Lttc écrivait, un fait nouveau se produisait dans
l'Eglise naissante. L'Evangile, combattu par les.juifi, rencontrait chexz
les païens tmne faveur prodigietîse. Le peupie accourait en foule à l'ap-
pel des ttnivoyéi et surtout de celuti qui s'intitulait l'apôtre des Gentils.
C'était. cn etraiinenient., A côté dlu Juif défiant, totujours revêchie et
perséctte.r, -on.voyair le pý,ïen docile etemp;-essé. Laplrolihétie dvJésus
s',accomlpiissait visiblement :le royatume allait être enlevé att p>euple
élu et tr.tnspoité au pcuple abandonné de D)ieut. L'évangélistc était t

moin de cette notuveauté, et, stîr les traces de son maître Paul, il tra-
vaillait à la conversion des Gentils. Au sein (le l'Eglise, des dissension 's
s'étaient élevées. les Juifs convertiî ne voyaient î as toujours dun bon
Seil, les nouveaux fières païens ;ils se p)ré%.tlaient contre etîx <le leur
ille d-_- fils d'Abrahamn, se défendant muai dl'un orgtteil secret contre les

ttîeîrc:ý>tc:ý; fls eusse:nt vo.du les asserv~ir atux prescriptions de la Loi
mais les paï--ns résistaienlt. la Loi était finie. Le io vaitme de jésus *bri
sait se., vieilles attaches. S:îint Paul défendait la libecrté des enfants dje
Dicii, affranchis désormais de toute ttîieile léa e (le Ccutlte im1),arfaî.t
qtu'il a ppelait 'les éléments de ce monde. L.a vie dît Maître -était pleine
de faits où ce nouvel état de choses é:aIit piropiétisé, justifié :il fllait
les proditie..

L' Esprit %ivant <lui veillait sur les apôtres, inspira.saint Luîc, commu e
il avait itîspi;é saint Patul ; et en lisant le troisième Evangile, on- y


